
Parlement de la Communauté française
L'Echo
Union européenne

30/06/2018

L'Europe évite le clash en concluant
un accord fragile sur les migrations

VINCENT GEORIS

L'Italie était arrivée au sommet
européen avec la ferme in-
tention qu'il soil fait droit à
ses exigences sur la migra-
tion. Réformer le règlement
dl' Dublin sur la procédure

européenne d'asile et obtenir la solidarité
des autres États européens dans l'accueil des
migrants,

Dès J'entame de la rencontre le Premier
ministre italien Giuseppe Cont~ menaçait
de tant faire capoter, en refusant d'enti'riner
les conclusions sur la défense el le com-
merce, Les\l'mgt-Huil entamèrt~nl des négo-
ciations ~arathon pour sortir de l'impasse.
l'enjeu? Eviter une crise politique majeure
en Europe, sauver la chancelière allemande
Angela Merkel, dos au mur dans sa propre
coalition, et ramener de la solidarité entre
pays européens.

À l'aube naissante, les dirigeants euro-
péens se séparai ••nt, un accord conclu après
une nuil d'intenses négociations. Le prési-
dent français Emmanuel Macron,soulenu
par le Premier ministre espagnol Pedro San-
chez, était parvenu fi satisfaire Giuseppe
Conte. «Cesr la coopérariDn qui a emporté,
nous n'avons pas cédé à lafascination du pire»,
confie le président Macron après le sommet.
.Cet accord permt't à l'Europt' dt' nt' sortir ni dt'
san rolt', ,Ji de l'Histoire».LePrésident français
est surtout parvenu à redorer son blason
lerni ces derniers jours par des tensions avec
l'Italie.

raccord prévoit la création de centres
contrôlés - pour ne pas dire fermés -dans
les pays européens volontaires où seront
acheminés les migrants secourus en mer. les
migrants économiques y seront séparés des
candidats réfugiés. Lespremiers seront ren-
voyés rapidement dans leur pays d'origine,
I••s seconds rHnstallés dans un État euro-
péen. D'après 1••Président français, ces cen-
tIes seraient installés dans les pays d'arrivée,
les autres État européens apportant IlIl sou-
tien matériel ou se portanl candidat à l'ac-
weil d ••réfugiés .•Nous apportons llllt'réponse
de sCIUdari!1iaux pays d'arrivée», précise Em-
manuel Macron, avant d'ajouter· que ,,/a
France n'aura pas de centre contrôlé •.

Mauvais départ pour l'accord, le Premier
ministre Giuseppe Conte ne partage pa> cet
avis. '11' démens, Marron était faligué", réagit-
il, affirmant qu'il n'est nulle part écrit dans
l'accord que les centres doivent étre installés
dans un pays déterminé. Un couac de com-
munication, qui ne retire en rien la satisfac-
lion affichée par Giuseppe Con le .• Cétait
unt' longue négociation, mais IlOllS sommes sa-
tisfaits, dit-il. L'Italie n'est plus seule." Jeune
avocat et professeur de droit, Conte, issu du
parti populiste et facrusant MSS,a fait une
entrée fracassante dans la cour des grands.

Les Vingt-Huit ont évité une crise
majeure au bout d'une nuit de
négociations intenses. Mais l'accord
conclu apparaît bien fragile.

LePremier ministre Charles Michel par-
tage l'approche d'Emmanuel Macron. Pas
plus que la France,la Belgique n'installera
pas de centre sur son territoire. "La philaso-

phie de cette décision est d'iden rifler aux fro~
riill1's de 1'!JE Il'$pqys du bassin mroirerr~J1éen
et la manière d'installer les centres contrôlés .•
En outre, GlaTies Michel lie la créa lion de ces
centres il la réforme effective du règlement
de Dublin: ".l'ailitétrès c1airau!Ollrde la table,
il est néœssaire d'avoir un m'rard sur Dublin,
NOllsne mettons pas en place un mécan ismt'
transitoire.1i

Les leaders européens ont aussi entérine
la proposition du president du Conseil eu-
ropéen Donald Tusk de créer des "platt'-
fonnes de débarquement. fi l'extérieur de lUE,
en coopération avec les Nations unies
(UNHCR) et l'Organisation internationale
pour les Migrations (OlM). Lesmigr.mts éco-
nomiques y seront également séparés des
candidats réfugiés.

Un accord mineur
À l'analyse,eL vu les incompréhensions entre
Giuseppe Conte et Emmanuel Macron. ['ac-
~rd apparaît dans toute sa fragilité. Aucun
Etal européen, hormis la Grèce, ne s'est ••n-
gagé lors du sommet à accueillir des (t'ntres
contrôlés. Aucun État africain n'accepte ilce
jour de plateforme de débarquement sur
son soL LesVingt·Huit ont avant tout cher-
ché à sauver l'unité européenne.

Quant à savoir si la chancelière alle-
mande Angela Merkel sera sauvée, seul l'ave-
nir le dira. Tout au plus, cet accord lui offre-
l-il du répit "C'est un pas dans la bonnedirec-
tionli,réagit Angela Merkel après le sommet
la CSU,son alliée au sein de la coalition al-
lemande, t'Xigeque lt'Sfrontièrt'S soient fer-
mées aux migrants enregistrés dans d'autres
pays européens.

Giuseppe Conte a joué la provocation
pour son pr ••mier sommet européen. Son
chantage était-il nécessaire? ,<L'Italien'avait
pas besoin de menaet'r; la plupart de st's dl!-

ZONE EURO
BLOCAGE SUR LE «BUDGET»
EUROPËEN

Les longues négociations sur la ques-
tion migratoire n'ont pas empêché les
dirigeants européens d'engranger
quelques avancées pour réformer la
zone euro. Les Vingt·sept (sans le
Royaume-Uni) ont appelé vendredi à
renforcer le Mécanisme européen de
stabilité (MES), qui permet d'affronter
les crÎses de la dette, et à œuvrer sur
un calendrier dans la perspective d'Lm
Fonds européen de garantie des dé-
pôts (Edis}. Par contre, la proposition
franco-aJlemande d'un ètbuclgeb

..•..

pour la ZOINl euro n'ut pas reprise
dans les conclU8lons du CoIIaeIIeu-
1'Op6en. L'idée, chère au président
français Em manuel Macron, est de
renforcer la solidarité financiere entre
les pays riches et les pays plus pau-
vres de la zone euro. Des Etats mem-
bres, dont les Pays-Bas, y sont oppo-
Sés. Le président Macron a rappelé
vendredi l'importance de cette id~,
qui figure dans une feuille de route
décidée par l'Allemagne et la France.
«Je veux que nous puissions avancer
par temps calme. Les grandes choses
se construisent autrement que dans
les drames», a-t-il dit, pressant pour
travailier à la construction d'un accord
sans attendre une nouvel"'! crise éco-
nomique. «Nous sommes hors crise, il
est important de conclure des ac-
cords pour stabiliser la zone euro», a
renchéri le Prend ••. ministre Charles
M~. ~~

mandes était'nt soutenues par la chancelière
Merkel", dit une source. SC:'Î;zeÉtats euro-
péens avaient déjà avancé sur la question
migratoire lors d'un mini-sommet convo·
qué dimanche par le président de la Com-
mission européenne Jean-Gaud ••Juncker, fi
la grande colère de l'Italie.

Une solidarité de façade
la viclOired ••Conte est mince.lesexigenœs
de l'Italie sur la réforme de Dublin n'ont pas
été rencontrées .•Le Premier ministre ilalien a
rt'{llla promesse que la réJonne de Dublin st'rD
négociét' rapidement, mais sans échéance pré~
dse sur le calt'ndrier», ••xplique un diplomate.
Un sommet sur la migration esl prévu en oc-
tobre prochain pour évalu ••r l'application
d••s décisions prises ceUe semaine.

le système Dublin prévoit que les de-
mandes d'asile sont instruites dans le pays
d'arrivée. Cette règle a imposé à l'Italie et la
Grèce tout le poids de la migration en pro~
venance d'Afrique et du Moy••n Orient. Or,
l'Autriche, où l'extrême droite est au pou-
voir, ainsi que les pays de Visegrad (Pologne,
Hongrie, Slovaquie, République tchèque)
s'opposent farouchement illa révision de c"
système.
. À Rome ,le ministre de l'Intérieur Matteo
Salvini (la ligue, extrême droite) estimait
vendredi que l'Italie avait obtenu «70% de et'
qu '<'Ilevoulait •. Avant d'ajouter que son p<lYs
continuerait fi fermer ses ports durant l'été,
portant l'estocade à l'accord à peine signé
par son partenaire de coalition.

LesVingt-Huit avaient prévu unsomm ••t
d'été«historiquell pom ses ambitions en ma-
tière de défense, d'économie el de corn-
merce,ll restera celui d'un accord mineur à
l'application incertaine, conclu pour satis-
faire un gouvernement populiste.

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 30/06/2018

Union européenne L'Echo


